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• Musique

Un hit qui n'extasie pas
les BaléaresLe succès du tube "I took
a pill in Ibiza" (J'ai avaléune pilule à Ibiza) deMike Posner, un hit enEurope et aux États‐Unis,désole les autorités decette île espagnole qui ontinvité son auteur à en dé‐couvrir les charmes, loindes drogues.La chanson mixée par lesNorvégiens de Seeb est entête des chants auxRoyaume‐Uni, aux Pays‐Bas, en Belgique et enneuvième position auxEtats‐Unis. Sur la chaîneYoutube, elle a déjà étévue 58 millions de fois.Sur des airs festifs, ses pa‐roles ne font aucune apo‐logie de la drogue,puisqu'elles évoquent da‐vantage la tristesse deMike Posner, après avoirconsommé de la drogueau cours d'une fête àIbiza, dans l'archipel es‐pagnol des Baléares.
• Faune

Le rhinocéros de Sumatra

Un rhinocéros de Suma‐tra, une espèce en voie dedisparition découverte enIndonésie, est mortquelques semaines aprèsque sa découverte dans lapartie indonésienne deBornéo a été saluéecomme un succès pour lapréservation de cet ani‐mal, a déclaré hier un res‐ponsable del'environnement.Le rare spécimen avaitété piégé le mois dernierdans la province du Kali‐mantan Oriental, dansune zone proche d'activi‐tés minières et de planta‐tions, où le mammifèreluttait pour survivre. Ils'était agi du premiercontact physique avec cetype de rhinocéros surBornéo, en plus de 40 ans,alors qu'on avait long‐temps cru à une dispari‐tion de l'espèce. "La mort
de ce rhino de Sumatra at-
teste de leur existence à
Bornéo et nous continue-
rons, par conséquent, de la
protéger", a déclaré leresponsable, Tachrir Fa‐thoni. La femelle, quant à elle,surnommée Najaq, estmorte des suites d'une in‐fection d'un de ses mem‐bres après ladétérioration de sa santéau cours des derniersjours, a déclaré un res‐ponsable du ministère in‐donésien del'Environnement.
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Le Premier ministre, chef du
gouvernement Daniel Ona
Ondo a procédé lundi
après-midi au lancement
du nouveau look de Gabon
Télévision, en présence de
quelques membres du gou-
vernement. DEUX plateaux offerts, no‐tamment pour le journal té‐lévisé et autres émissions,une nouvelle salle de pro‐duction et de montage, unenouvelle régie news, septnouveaux véhicules et en"inun nouveau logo. C'est l'es‐sentiel de la nouvelle dota‐tion de la mère destélévisions gabonaises,Gabon Télévision, reçue celundi 4 avril 2016, au coursd'une cérémonie, à la Mai‐

son Georges Rawiri, en pré‐sence du Premier ministre,Daniel Ona Ondo, et dequelques membres du gou‐vernement. Ces nouvelles acquisitionsentrent, il faut le souligner,dans le cadre de la réformeengagée à Gabon Télévi‐sion. Un nouveau logo dé‐voilé le même jour enconstitue l'illustration. «
Rayonnance : c'est autour
de ce mot qu'est construit
notre nouveau logo». C'estainsi que Léon ImungaIvanga, a décrit la nouvellereprésentation graphiquede ce médium dont il est leresponsable depuis un peuplus d'un an. Le Premier ministre, DanielOna Ondo, a visité les nou‐veaux plateaux et les instal‐lations audiovisuelles,avant de procéder au lance‐ment de la nouvelle chartegraphique de cette chaînede télévision. “Bye bye”, le

logo coloré, bienvenue aulogo bleu ciel, empreint desymboles. Dans sa description, M.Imunga Ivanga a préciséque ce logotype est sym‐bole de rayonnement, cartelle une ampoule lumi‐neuse, il permet une largediffusion de son contenu.De gauche à droite, on peutvoir des touches “Play” et“Rec”, symboles de divertis‐sement dont c'est l'une desmissions de la chaîne, d'unepart, et d'une analyse dutraitement et de la diffusionde l'information, d'autrepart. A côté, un “G” rappellela localisation géogra‐phique de Gabon Télévi‐sion. Outre le nouveau logotypequi représente désormaisla première chaîne de télé‐vision gabonaise, il y a éga‐lement la modernisationdes équipements, grâce àun nouveau décor inté‐

rieur, des génériques et desjingles plus percutants, unenouvelle salle de produc‐tion qui vient améliorer ladiffusion des programmeset l'acquisition de cinq vé‐hicules de marque RenaultDuster et de deux minibusde marque Toyota Hiace.Cette cérémonie a été l'oc‐casion, pour le ministre dela Communication, AlainClaude Bilie Bi Nzé, de rap‐peler au chef de gouverne‐ment qu cette chaîne detélévision ne saurait être àla  hauteur des attentes deson public si ses cris netrouvent pas des oreilles at‐tentives. L'offre des pro‐grammes de qualité,adaptés aux besoins d'unpublic de plus en plus exi‐geant, reste encore l'unedes préoccupations ma‐jeures des personnels decette maison. En d'autrestermes, la concurrence deschaînes étrangères étant

rude, les employés saventque le public‐cible est natu‐rellement plus exigeant. Cequi contraint Gabon Télévi‐sion à élargir ses horizonspour une meilleure au‐dience et, surtout, pour re‐trouver la con"iance de sestéléspectateurs. « Plus on en donne, plus on
en demande. En terme d'ou-
tils de fonctionnement, il
faut penser aux caméras,
car nous n'en avons pas en-
core assez, équiper la télévi-
sion de beaucoup de bandes
de montage pour permettre
aux journalistes d'avoir une
certaine mobilité dans leur
travail. Nous avons besoin
de davantage de matériels
pour être productifs et com-
pétitifs», ces propos sontceux d'un journaliste enservice à Gabon Télévision. 

Gabon Télévision change de charte graphique 
Audiovisuel
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LES membres du Syndicatdes enseignants contrac‐tuels de l’État gabonais(Seceg) étaient en réunionle week‐end écoulé dansles locaux de la Confédéra‐tion syndicale gabonaise(Cosyga) à l'occasion du 5econgrès ordinaire de leurentité. Il s'agissait de ré"lé‐chir sur les conditions devie et de travail des adhé‐rents, aux cotés des autressyndicats du secteur édu‐cation, et à l'améliorationdu système éducatif gabo‐nais. Au cours de cette rencon‐tre, les participants ont faitle bilan du chemin par‐couru, revisité les statuts,le règlement intérieur et lecahier de revendications,en plus de présenter lesdifférents bilans (moral,activités, "inancier). Ils ontégalement élu un nouveaubureau exécutif nationalpour un mandat de troisans. Tout cela en présencedu représentant du minis‐tère de l’Éducation natio‐nale, Pierre OnangaOssounda, qui, au nom de

la tutelle, a tenu à féliciteret encourager le Secegpour la tenue de ce 5econgrès ordinaire. En ouvrant les travaux, M.Onanga Ossounda a rap‐pelé aux congressistes queleur syndicat est un parte‐naire incontournable, en cesens qu'il participe, à samanière, au développe‐ment du système éducatifgabonais. Le secrétaire général ad‐joint de la Cosyga, Wences‐las Mba Nguema, amanifesté son soutien auSeceg par rapport au res‐pect des textes. Représentédans les neuf provinces duGabon, le Seceg a une

convergence de vues avecla Cosyga depuis quinzeans. De ce fait, ce mouve‐ment enseignant fait partiedes syndicats qui n'hési‐tent pas, lorsque le besoinse fait ressentir et chaquefois que les textes l'exigent,à tenir leurs rencontresstatutaires. Certains syndicats amisprésents ont égalementtenu à exprimer leurs en‐couragements au Seceg. Lecas de l'Union syndicaledes enseignants du Gabon(Useg), par le canal de sonprésident Emmanuel MvéMba, qui a apprécié le sensde responsabilité desmembres du Seceg et leur

apport dans la formationde la jeunesse gabonaise.Toutefois, il a interpellé sescollègues sur la situationpolitique actuelle que tra‐verse notre pays, qui nedevrait pas interférer dansleurs orientations syndi‐cales, étant donné que leschamps d'actions ne doi‐vent pas être confondus. Il a aussi rappelé que plu‐sieurs organisations syndi‐cales ne tiennent pas decongrès, alors que la res‐ponsabilité syndicale lecommande, mais excellentpar contre dans l'invective.Le secrétaire général duSeceg, Clément Kinzo, arappelé que son syndicat

regroupe des enseignantscontractuels issus de 17pays africains. Il a ajoutéque celui‐ci est constituéde formateurs et, surtout,d'éducateurs avérés, dontla mission essentielle estde former la jeunesse ga‐bonaise, l'avenir de la na‐tion. Étant des acteurs dudéveloppement national,comme le stipule bien lethème de la journée del'enseignant 2016, ''L'en-
seignant comme acteur
principal d'un système édu-
catif de qualité'', M. Kinzoestime que pour relever cedé"i, l'enseignant lui‐mêmea le devoir de se former etde se perfectionner.

L'enseignant comme acteur de développement
Vie des syndicats/Syndicat des enseignants contractuels de l’État gabonais (Seceg)
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Le secrétaire général du Seceg, Clément Kinzo (micro), lors de son intervention. Photo de droite: Le représen-
tant du ministère de l'Education nationale, Pierre Onanga Ossounda (d) lors des assises du Seceg.

Ph
ot

o 
: C

O
E

Ph
ot

o 
: C

O
E

Cinq véhicules de marque Renault Duster et deux mini-bus pour la mobilité des équipes. Photo du milieu: Le Premier ministre Daniel Ona
Ondo procédant au lancement du nouveau logo de Gabon Télévision. Photo de droite: Léon Imunga Ivanga, directeur général de 

Gabon Télévision, s'adressant à ses hôtes.


